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Il me reste à dire un grand merci à nos bienfaiteurs du Canada 
qui m’ont assisté et qui n’oublieront pas, j’en suis certain, notre mis­
sion si pauvre du Japon.

Daigne le Ciel me faire la grâce d’être un véritable apôtre de l’Eu­
charistie. Déjà pario.it sur notre route nous avons raconté le triom­
phe de l’Eucharistie à Montréal. Le récit des manifestations qui 
avaient eu lieu là-bas ranimait l’amour envers le T. S. Sacrement et 
excitait la joie dans les âmes chrétiennes.

Tous ici sont en parfaite santé et travaillent chacun de son côté. 
Quant à moi je suis le dernier venu et je commence par apprendre 
à lire.

Croyez-moi toujours, Très Révérend Pere,

votre fils très respectueux.

Fr. Calixtf. Gélinas, O. F. M.

ignorance fatale

L’ignorance en matière religieuse est la grande cause de l’incré­
dulité ou de la tiédeur chez beaucoup de braves gens. Sur tout le 
reste — questions politiques, littéraires, d’affaires, etc, — vos con­
naissances ont grandi ; elles ont, pour ainsi dire, l’âge normal de 
votre raison. En ce qui regarde «l’unique nécessaire» elles sont 
demeurées à l’état d’enfance. Elles ont l’âge de votre première 
communion — et encore l'ont elles ? Vous rappelez-vous seulement 
les formules du catéchisme ? en avez-vous jamais pénétré le sens ? 
Vous jouez à l’incrédule, vous êtes des ignorants. Réapprenez une 
religion que vous ne pouvez aimer sans la connaître !

Tertiaires, revenons au catéchisme ! Faisons-nous catéchistes sui­
vant nos capacités et mettons-nous pour cela—comme pour tout 
le reste d’aiheurs — à la disposition de nos curés.


